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37-39, rue Fossés-l?!euris, Namur 

Bureaux de 11 à 1 h et de 3 à 5 h. 
Les article• n'en~agent que leurs auteurs -

Les manuscrits non tnaéréa ne sont p:i.a rendus 

l'fU \ 1 \j';;; \ nn\', f,\J F;NT' . 
1 mois, fr. 2.50 3 mois, fr. 7. -.. 

Lt>s clemnnrles cl'abonnement su • 
re~tll'~ e>rlu•1vement par le0 hnrenux el 
Ir< f, t1 te1n·s cl1's postes. 

Lt>s 1éelanMI1011, ronrerna11l ! '• 
nl11>n11enrn•1ls doivent êtrP. .idresse.-. 
t'\:l lPC:.I\ fl'OH'lll flllX h11l'CA.IJ'{ dP. po~t,~ 

La o. Tribune Libre 1> est largemelt 
otwerte a tous. 
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RÉFLEXIONS 
Une rencontre fortuite nous a donn(• 1 t'­

ccmment loccas10n d'échanger, a\CC un 
fonclionnmre supé1·1eui· wallon, quel1[ties 
idées a11 snJeL clc 1'01 gamsal1011 des m1111s­
teres à Namur. 

Reprodtusant ùe mémo1i e notre ent1 el:cn, 
nous pnons cet hono1·ablc fonct1onn ,111·e de 
nous excuser si, rnvolonta1l'cmenL, no11s ne 
rnnùt011s pas exaclcment ses idées 

« J'<H l .ivantage de connaîlrr. l'Inge111e111· 
De Peron et le Professeur Honba, nous d11-1l, 
J'estune qu'ils ont en 1 a1son d'alle1 planle1 
leur drapeau an cœur mème <le la <c Cite 
Ar<lenle », s1 rcfr,1cta1re enro1e, <lu moins en 
apparence, an pr111c1pe Je la sépai'.1t1on <le:; 
Flandres et de la W a 'omc. 

11 L1::ur tra\atl seia dur, s,rns tlonle, m.11s 
dans cc milieu qnc Je conrnus bien, lis pou1-
ront, g1·:tee à lcnr ténacllé, faire <les p1 osé­
lytes et y ressusciter le mouvemcnL sép:11,1-
t1ste; cat· c'est <lu banc de L1cgc, an Senat, 
qu'est pm·t1 le j1l'em1e1· en en faveur de l.t 
separa lion atlm 1n 1slra L1 \'C 

11 C est a Lwge r1uc se L1·011\ent les plus 
ardents pt otagon1sles, cnthoustasles en rn 12, 
<le l'œuvre Béccssa1rc pour .1ss111 e1 1 .. d<'\'C­
loppemcnt pac11lque cL prugrcssil des p1 o 
vmces tlamanùcs et w,tllonne~. < onlorm1•rnenL 
aux mœurs, à la culture eL aull a~pt1'.\l1oirs 
s1 différentes, propres aux deux 1.1cc~. 

n On ent lc 101t, en 1830, Je eo11st1l11c1 
a\CC ces deux. peuples 81 d1spai·ates, une 
c1 ent1le poltL1q11c,, d411ommee tirbitl'ai1 rmnzt 
Belgique 

11 Ils out servi 1'fü1' pays, eu tondant, de 
leurs propres res~o1u·ceJ,11n JOu1·11al t!',dlul'Cs 
aussi 111Jépend:rntcs qne le pcrmcllcnt les 
circonstance~ .. Je les félu·1lc de !cul' courn­
geuse 1111l1aL1vc Log11111es avec: leur,. prn1-
c1pes, le programme qu Ils défc11dc11t :l\cc 
:anl d'én<wg1quc COii\ 1ct1011, c~L le seul, ,1 
mon sens, dont J,1 reahsal 1011 pt•1 mclll a la 
rccons t1tutt0n de la P,tL1·ie pa1 l' « U111on des 
<les provmces belges aulonomes " 1 cun1es 
sous la forme fc<lt1 rale. 

11 Epilogue1· sur le p.1sse C'-I s11pc~, 11.i, il 
laul cm 1sage1 l':n enll' Pas pl11s quelle 
n entend rét1occ<l~1 l .\lsacc-Lo1·1.11nc, l' \lie­
magne 11e pense à nous annexc1· ell(• ne le 
désire pas; elle l'a p1 ocl.1me ~t J1!l e1 e11lc;::; 
reprises, elle n'y a ,rneun intcrèt an co11-
t1 aire, elle lient :i 1·enoue1', avec 11ot1·e n.ws, 
aussitôt que po::;stble, des rcl ,1 t10i1s politi ­
ques et econom1<1ues b.tsecs s111· la co11lla1H e 
réciproque. 

1> En gens av1,es, les Flamands ont sa1"1 
la seule occasion fa\orah 1c qui se so11 pré­
sentée depuis '1830 pou1 obtcnt1• le redresse­
ment clc g11efo lég1t1mes Je ne l<'s rn J;lùmc 
po1nl, mais J'c~péra1 s , lorsque i 'at aceepté 
mes fonct1011s en Wa 1 lome vo11· se pro1lm1·e 
<lans nos pro\ 111ces, un mo11vemPnl rntrnsc, 
par<1llrle à cel111 Je, Flarna11t!s, pour l'ohlen­
tton d'une autonomie <HlSS L completn que 
celle q11e se sont octroyée, ,lvcc l'appui de 
l'Allemagne, nos compal110Les du No1·d 

"La fo1ce 1l 111e1L1 e qu e l'on a opposüe, 011 
varn JllSqu'à présent, en \Yallonte, a'la sépa­
ration, sous prétexte «d'op1101 tu111sme11 pour-
1·,ut nous èlre foneste . 

11 En présence du mo1t1em e11t tla·ma11Ll qut 
ne fera que s'accent1rn1', il uc 1·cste à nos 
frètes wallons d 'aul1 e allr1 nal1\'C qu e J e 
tàchei· d'ohl cn11· . an pin s Ltll, la 1·cconna1s­
sance, (1'11 la Jn·oclmnant au /1 °.sow) <le l'a11to­
nom1c adm1111 sl 1 a11\ c comp'<.,lr ùc leurs 
provmccs 

11 Le 1 ôle de ln P1 <'SS<' esl <lr fornrn1· l'op1 -
111on pnhltque, cl de la <lll'lgc1· honnètement; 
JC \Ous souha1le d'èlt e assez hJm'Pnx poi11 
réveiller le monvornenl separat1 s te, s1 appa-

Les ovorations a l'Ouest 
Paris, 22 août. - De 1' Agence Harns : 
- Quelques aviateurs de reconnaissance ennenns 

ont survole ce matrn, à 9 h 3/4, la banhelle de Pans 
à une grande altitude. 

Violemment bombardés par nos canons spéciaux 
et poursmv1s par nos aviateurs de la defense, il s ont 
rebroussé chem111 vers le Nord. . . . 

F.aris, 23 août - Les correspondants cle guerre 
sont unamme~ à dire que les rombats livrés autour 
de Roye et de LHS~tgny Olll un aspect tout nom eau 
par suite de la nom elle taclique defens1ve des Alle­
mands, qui n'envoient leurs troupes au fet1 Ill en 
hgnes formées m en masses échelonnées en colonnes 
profondes. 

L'ennemi résiste, au conlra1re, dans des p.1mts 
d'appm solides qui ressemblent à des bast10ns et c1m 
sont garms d'un nombre extraordrna1re de m1lrail­
leuses 

Le terrain boise et raviné convient à celle mé­
thode, qm crée de grosses difficultés aux Allies . . . 

Berlin, 22 août. - Le lieutenant fülhJ, qui a rem­
porté 31 vH toires aériennes, n'est p~s renLré d'ull 
vol execulé le 10 aoùt. 

11 s'etait élevé vers muii, à la tète de son esca­
dr1lle, your attaquer une e0 cadr11le de bombardiers 
en11em1s s1gnalee dans la d1rect1on de Péronne. 

Nos aviateurs ont attaque les appareils ennemis à 
A,000 ml\tres d'altitude 

Tandis que les divers comha1s ~e developpaient, 
le lieutenant Bil11k a ponrsm v1 un av1atc1ll' ennemi 
qui se sauvait lom au-delà des lignes. 

A ce moment, il a lm-même eté surpris naL" une 
escad111Ie de comhat ennemie composée de 6 nv1ons. 

Le heutcn,mt Bill1k s'est héroïquement défendu un 
conl1 e six 

Orpms lors, noHs n'avons plus r f>ç•n à son SUJ Ct la 
morndre nouvelle, de sorte qn' il n'est pas impossi ble 
qu'il soit tombé vrv:mt entre les nwms de l'ennerm 

'If a. G--.:a.e:rre S'\.."9..:r ~er 

Washington, 23 aout - Le vapeur amer1ca111 
ql\Jonlana» (6,639 tonnes brut), a été torpillé te 16 
aoilt dans les eaux étranirères ; Il a coulé. 

remme t sincère de 1913, et <[lll est confo1mc 
ù nos interPls 

11 L'alt!lucle prise pat· le pai t1 « Jeune 
Flamand n 11c peut, en cr moment, que 
rendre plus complrt, plus ùdin111f, plns 
1r11\mc>d1<thle, lr !ll\c11·cp 1lesp1ov1neesbelgcs. 
Elle nr m'effraye pas et j'env1s:igc L'a\emr 
avec a,,scz tl opl1nmme la Flandre ne peut 
p.ts l•l11s se p:.lsSC'I' de l::t Wallonie qne 
celle-ci ne peul èlre pll\ee d'un hbr e nccè•s 
à l.1 mer. 

11 Anve1s pour1atl, an 111s .1llel' ètrc 
p1oclamée \Ille lil.i1·c :1\'<'C un port franc, 
mais 11 .1nl1C1pons point, c(f sont des cOllJCC· 
Ln res [ne 11 mon f 1 n ùee su 1· dos bases 
solidrs, en l'occu!'1 e1we le •( féde1ah:ime l1 
eld11L l.1 seule sol11L1011 1·at10nnelle confo• 11 
aux. rntc1·êt,, de tous, s imposera falalcnw111 
,inx. 11ns cl .wx. ,rntrns e11 temps uttle 
Le prog1'.1mme poltt1q11ctlu "Peuple Wallon,,, 
- lthc1·al cl <h·moc1·a11quo - csl le seul qui 
répontlc ,rnx vœux de la maior1Lé des W,d­
lons: aucun a11!1·c ne scr.ut pins acceptable 
chez nous 11011::; 110 \Onlons plus retomber 
sous l.1 lei 11le tl'111i gou\c•rnement clérical 
q111, pen•Lu11 !renie ans de pouvott', no sut 
1 ien l.111 c po1t1' sa1n og.ll'tlcr L1 patrie contre 
les tlangP1'5 q111 la mc11aça1c11t et <lonl nos 
p1·01·1ncei:; onl rté le;; v1cL1111cs <l'av:incc sac1·1 -
llces :1 :0011 mpcl'lltc '· Nous p1 éfe:1·ons l exil 
plultîl <jlll' c]1> 1·elombrr S• US le JOLlg d'avant 
f()j 1 " 

H Tels ~onl les senltmcnts que 1'ai entendu 
exprimer J0p111s quelque temps par <les gens 
q111 n él,uent pas tons ùes 1mbecilfls. 

1> l.'cx1l , d'abol'd , est 11ès pe111ble qnand il 
11 csl p.1s volonla1rc e t il n'est pas po,,::;1ble 
pour lOILS. 

11 Q1101 q11'1l t'n soit, l'expression Je tels 
scnL1menls apn~.3 <[tJ,tL1·e ans de guerl'e cl Je 
so11f11,111c·<1s tl1·110Le s11ffisarnrne11l qnc quel 
q111) so it le gouvel'llemrmt de 1 a1c11L1', 11 11e 
po1t11.i 1 c~ & 1 s lc1 r q1w s'tl répond ,1ux asp11·a­
ti ons d11 pe11plr 

•> La lin J e l,1 g11c11·e est proche Il Lill! 
don<, dt' to11f<' ll l'!Jf' ll< r, ame11 e1 Id Wallome 
.'t exp 1·11111·1· "l's 1e1r1Hl1ealt0ns si l'on nr \ettt 
101J é1•l,llt», .1p1!•s l.t g1101·1·c, dr.i:; ll t>n h!cs 
ana1·ch1q11 p•, c Oll1111 e Cl\ f1 ll~SIC. 

11 Bien ti'IC t1·es avance", l'orgamsaL1011 cl c 
nos m11110-Lère~ n r>sl 111 t ~rm1 née m paiJ'aile, 
m,1lg1 e le 11omhrr to1110111·~ c101ss,llll <l e can-
1li<l.11 s q111 ~o llt1·11 e nl lou 1 nellcme11t des cm­
plo1s, nou s set 1011:-. pr 1 sonnellemenl t1 ès heu­
rru" de \ Ot1· nn g1·and nombre de nos frè1·cs 
11égeo1s nous a1dc1· à accomplir noti o t.iehl' 
l><tl1·10!1q1ie cL ache1r1 de comlilc1 nos c.1 tl1 e::i . 

n Lorsqnc 1·os !levo 11·::. profess1onnoi~ \Ous 
amèneront à N.11JJ111, 'ous µ01ll'! ez, s t cela 
vous COH\lenl, \ LSI lei· llOS lllllllSlère;; et \ ons 
coma111c1e de l'1mpo1 Lancc!lu Lra\atl accom­
pli deprns a0tîl Hll7, 1fülgre les t11ffic11lt és 
eno1·mc::. eL de tout gl' 111 c qn ont 1·cncont1·ecs 
les orga111sa1eu1·s de l,l pl'em1ère hcnr<'. 

11 Ce sc1·a1t une grnss1è1 c erreur \due à 
l'ignorance) de c1·011·c qu'on nous demande 
d'abd1q11er ancun J e nos sentime11ts de v1a1s 
pat1·10Les An contraire! 11 

En « 11aut l1 e 11 D, on 1111nc ks hommes de 
cal'aclè1r c1u1 ont la f1:mch1 se de le111s op1-
1J11ons . 

On 11011 ~ tlcman<lc ul'le collaboralton util e 
el lo)alr, d <1 ns 1 mtel'êt même <ln pays qne 
l on a la chai gc J 'adn11111 strcr. 

Nous p1îmes c-ongc de n®lre interlocuteur, 
le l'emP,rcianl ponr ses ulil es 1·en',c1gncmrnts 
e t ln1 p1 omclta11l tl'allel' frappe1· ù ~a porte, 
auss1LûL que l'oceas1on favorable se présenLe­
l'mt, n\ l'C la cerltlnde de recevoir bon ::ic­
cuc1l putSL[Ue, pat'<1Îl- tl, on ne fait pas anti­
chamb1·c dans les ministères de Wallonie, où 
il n'y a pas abus de p1·0Locole. 

Trois hommes de l'equipage ont péri 
Quatre-vma-rs survivants ont éte débai·qnés 

Parts, 23 août - De I' Agence Ha' as : 
- Le pRquebot «.Pol~ nésien ,, (6 3i3 tonnes), des 

Messageries M:mt1mes, qm transportait des troupes 
serbes de Rtzerte à Salonique, a touché une m111e le 
10 aoùt au matm et a coulé. 

Six passa~ers serbes, onze chauffeurs el deux 
hommes de t'éqmpage manquPnt à l'appel 

Le v:iprur fran(:ms « T1alkans » (1. 7UH tonnes), de 
l.L Com]Jag111e i\Iarsmlla1se de nal'lga!Jon à vapeur, 
qui se 1 endmt de Fran1 eau Portugal, a été torp11lé 
la mut du 15 au 16 août, il a roulé en mo111s d'une 
mrnute. 

Jusqu'à présrnt, il est établi que 102 personnes 
ont éte sauvées . . 

Amsterdam, 22 aoùt - On mrtnde d'Ymu1den que 
deux chalutiers à vapFur retenus depms novembre 
1917 dans un port anglms viennent d'èlre réqws1-
t·onnés par l'Anmauté ang·lwe et affectés au service 
rie la mrll'lne. 

Londres, 22 août - L'Agence fleuter apprend de 
Ne" -Yorl, qu'à la demande du ç-ouvernement hollan­
dais, le Board ol 'l'l'ade aménca111 a consenti à ce 
cprn le vapeur «Nie " ~Amsterdam 1> prenne à bord 
un chargement de 10,000 tonnes de blé pour la 
Hollande, à la cond1llon qu'à son procham Yoynge ce 
nav1rP. transportera une cargaison pour la Comm1s­
s10n for Rehef 

Copenh~gue, 22 noût - Le steamer danois 
« Nordhan "• qm se rendait d'ltahe en Amérique, a 
eté coule le 18 aont dans la Med1terranée Son eqm­
page est s:1 111 et •auf 

Le ste~ mer danms « Orkney » a ete coule Je 9 
aoùt !lans l'océan Atlantique Le capitaine et quatre 
matelots manquent à l'appel , le reste rie l'équ1p:ige 
a été cleharqué à Gibraltar. 

Le 13 aoùt, la barque danoise «Fm! iD a été dé­
t1·mte; $IX hommes ont péri. 

Le steamer norvégien «San J osél> a été torpillé le 
17 aoùt dans l'Allanhqne. On ne ronnmt pas te 
nornhre des v1ct11nes 

Le vo1her norvég1m «:'iordhanl> a été coulé Je 17 
août dans l'Atlantique On est sans nouvelles de 
l'équipage. 

COMMUNIQUÉS OFFICIELS 
cc L 'Echo de Sambre et Meuse » publie le communiqué officiel allemand de m1di 

et le dermer communiqué français, douze heures avant les autres ;ournaux 

1 ommrrniqnés fiç·~ P11 iss~ n1·f!!~ Cf•nlrHles 
llerl rn 24 ao ü l 

Thé,'ltrc dcJ,1 gncr1·P ;1 l'Ou118I 
Groupe d'armées cl: I{ 1 onprrnz Rupprecltl 

<lr Davière et du gé1H.'":tl von J3oehm. 
Les ' ngL11s onl l'tPll'ILL IP111·s allaq11es \CL'S 

lr Xor<l Ju8qu'an !-lud-Est d 'Anas et vers le 
Su·l a11 clà Je l.i Sornme JU" !ll'à Chan Ines. 

:.es armées des génét\lllX von Below et 
von tle• Marn1tz ont brise l'assaut le l cnnc 
m1 numél'1queme11l snpcnem, 

Dep1us Arras Jnsqu .1 Chanlnes, nne lulle 
d'arltllcl'lc des plu;; violentes a, ù la pointe 
tl11 10111 n 11 \E~1·1 la haladle. 

Contonuemcnt ~ l'Ol'dl'e reçn, 11os troupes, 
tout en comballanL, se sont repliées sui· C1·01-
s1llcs-SL-Ll'ger deva11l i'adve1·s 111·e tlébo11-
chant Je part et d'ant. c de Hoycllcs. 

Au ~ortl Est de Bapanrnc. 11011s avons fait 
lète ù l'ennemi <lans la lig ne St-Lcger-Ch1et­
Lc Gr.111d-.\l1raurnont. lu at1t;SL, le~ charges 
m,lltnales des aggl'csse111s se sont éc1·011lees. 

L assa11t rcnouvele dans le couuuit de l'a­
pl'es rn1<l1 a pcrnm :1 l'ennenu Je gagner <ln 
ler1,un rn d11·ect1on de :lfo1·y 

Des régiments pmssrnns,' 1111s eu ligne <ln 
culé Nol'd-Ouest po111 la cont1c-attaque, ont 
ICJele l'ad\Cl'Sa1re penell'C Hll·(~Cl:i <le !\-101·y 

Los chal'gcs eHnem1cs menées dans la d1-
rect10n <le Bapaume ont i efo ule nos l1gms 
sn1· Beh.1gnLes-Pys 

En cet endroit, nos l'escncs locales ont 
a1Tèté le mou,P.mcnt ennemi et ont fat! ~nor­
te1· enco1·c plus1eu1·s autr,;s assa uts pmssants 
vers le so11· Des deux. coté~ ùe l\It1au111011t, 
les \ague,, adve1scs 4 fois 1cl,mcecs Jans ia 
mêl cc so s•int lmsecs ÙC\'ant nos lignes. 

Le 111,11 érhal tl es logis B:iuc1·mc1ste1· tlc la 
2c bal tcn c d1i '11c rcg1mc11t tl'.1rl1llc11e \ a 
dét1111L ,11 cc un ;;cul ca11on G eh,u·s d'ass.a11l 
ennemis 

,\ 1 T•:sL de Ha·ncl, l ,uhc1·sa11·0 a p11s pied 
::.111· la 11 \ c Est tlc l'A11u" SP,, ,1Llaqucs dé­
houch.mt J .\lbci 1 se "Olt' ~"·1·011lecs .t l'Est 
dr C!'llc '1 l!c. ...,_:..t. 

Ponr 1 ét,tl1l11· le~ co11111111n1cat1011s .l\ ec nos 
lig nes p1·p:s de Pys, 11ou :s a\ons 1·eplié nos 
J1g ncs de:s bo1 ds ile l'Ancl'e, clrpn1 :s l\Imrn­
mont J nsqu' :i l'Est J .\ lbe1·t; au Sud de la 
Somm1', des troupes prussiennes. v ayant 
dé1,\ cmpèché le 9 conr,rnl l.t percee di~s \n­
gla1s, ont l'CfoHle aussi h1P1 le-; al!aqncs 
b_11ta11niqnes Jmgt'<':s sui G.1pp~ - Fouca-
1.1 ou1 I e t V e1m.t1Hlm1ll r 1·c, ,'i l'Oncst de 
celte ltgnc. 

De pait et d'.u1t1·c de 1 AHe :i1ns1 q11 e sui· 
l'Oise et pI'è,, tl \1l1Ptt<', csca1·mo 11chcs 
cl mfa11tc11c 

Enll'e !' \tllcll1' el 1 Aisne, lrs fra11\,l1s 011t 
pon1·sul\ 1 leu 1·s chai gcs Dans la matinée, 
nons avons 1·e.1cté Je:s attaqnes pa1 Ltelles . 

Le Süll', après un Jeu roulant des plus vw­
lenls, l'advc1·sall'C a déclanché une "'l'ande 
cha1·ge géné1·alc, cellr-c1 s'csl. cornplèlcment 
éCl'OU[ée. 

Par une cont1·e-attaqne, nous avons l'Cfoulc 
tla118 se:s pos1lio11s de départ l'ennemi qui 
passagcrernent avait progressé sur Crécv­
AumonL, et pt f's de .J 11v1 g n:y et Cha\ 1gny. • 

Dans les gorges de Yezapomn, nos esca­
J1·es ont al1aqué avec une effic,1c1té toute 
pat t1cul1r1 e des rese1 \ es et colonnes enne­
mies. 

Le hculcna11t Udrt a obtenu ses 59• et ()0° 
VI CLOl l'CS aé riennes. 

Drins ces dcrn1e1·s 1ours, le l1euteuanl Lau­
rncn a !'empot lé ses 2.ic et 26c, le sergeant­
ma101· Do· r srs 22c et 23e, le lieutenant 
Auffarth sa 22<', le ltculcnant Greim et 
le li eutenant Buchner IP111· 20c v1rto11·es 
aencnnes. 

Derlrn , 2::1 .ioùt -- Officiel. 
En JU1llel, nous avons détruit au toi.il 550 000 

tonnes brut de tùnnRge marchand ultlisahle pour 
nos ennr.nns. 

Oepms le debul de la guerre, le tonnage mai chand 
à leur d1spos1t1on a été arns1 diminué, rien que par 
les mesures m1ltt,11res èes Pmssances centrales, 
de 18,800 000 lonnes hrut en cluffre rond. 
~.De ce ch1ITre, 11,600,000 tonnes brnt s':ipphquent 
à la flotte marchande anglaise. 

D'apres des constatations ultérieures, outre les 
perles publiées dé1à, 28,000 Lonnes brut de navires 
marchands ennemis ou voyageant pour rompte de 
nos ennemis 011L été avariées par nos mesures m1h­
ttures et amenées dans les ports ennemis pendant le 
mois de .1mn. . 

Vienne 23 août - Officiel de ce m1d1 
Sur le tlte,\lre de la gue11 e en ltahe, une esc:irlr11le 

d'avions austro-hongrms a efficacement bomhardé 
un cham]). d'aviahon élahh par l'ennemi prcs de 
Mestre. 

Pour le reste, rien de particulier à signaler 
En Albanie, des troupes du général-colonel Ptlan­

zer Bal111 ont re.1 eté l'ennemi hors cle ses premières 
ltg-nes sur pl11s1eui s pomts 

Elles ont fait dPs pr1son1~1ers el pris des canons. 'j 

Sofia, 20 aoùt. - Officiel 
Sur le frent en Macédoine, dans la rég10n rie la 

.Moglena et au Sud ri' Huma, nous avons dispersé par 
notre feu des detarhemenls d'a•s:ml ennemis qui 
tentaICnl n'approcher de no~ poste,; av~nces. 

Ues neux côtes du \'ardnr, la canonnade contrnue 
trPs v10len1e 

Dans l'avnnt-terrain rie nos po,;1t1ons établtes au 
Nord du lac de Tahmo, des déla! hemenls de 1 econ­
nai ssance ennemis ont été d1spel's11s pn1 le feu de 
notrr artitlei 1c. . . . 

Constantmople, 22 aoil t. - Ofl1c1el 
Sur le Iront e11 P,desl1llf' , sur la roule de Jérusa­

lem à Nablus, une comte fus1ttacle. qui a amené une 
1nlervenl10n des deux arl1llel'le~. s'est engage entre 
nos postes et des détachemrnfs de reconna1~sancr 
ennemis, qui 011t été mis en fuite. 

Dans la Journée, faible canonnade et grande aetJ­
vité aérienne. 

Sur le front à l'Esl, au Nord Ouest de la Perse, 
nos troupes conlmuent à prog1·essf'r méthodique­
ment. 

Sur les ?uires fronts, la s1tualion ne s'est pas 
Jnod1tiee . . . 

Const<1nt111ople, 22 aoùt - Officiel 
Sur le iront en Palestrne, canonnade 1 éc1pi·oque 
llans le Heds< has, un détachement <le rebelles 

ennemis est tombé dans u11 piège; il a été dispersé 
et a subi des pertes 

Sur les antres fronts, rien de nouveau a signaler 
Constant111oplc a eté bomhardée la mut du 21 au 

22 aoùt par 2 esc.1drilles aenennes ennemies 
Plus1eu1 s bombes sont tombées sur Sta111boul. 
P<1s de deg-îls d'ordre militaire 
8 habitants onl ete blesses el quelques magasllls 

endomm:igés. 
-•O»­

J:lerhn, 22 aout - Officieux. 
La mise eu ltgne de forces ennemies importantes 

sur un secteur rel,1t1vement etro1t, demontre les 
foi m1dabl es elfot ts que 1a1t !'Entente pour amener 
une déc1s10n 

Pour citer un exemple, nen que devant te front de 
l'armée\ on Hutier, pas morns de 21~ d1v1s1ons fran­
çmses et 3 a11gla1scs ont été envo' ées au feu depuis 
te8aoûl • 

Em 1ron 18 <le ces d1v1s10ns sont encore au front 
en ce moment; les autres en ont été rehrées à la 
su!le de leurs perles et de leur eprnsement. 

S1 l'on tient rompte du nombre enorme de~ machi­
nes, des tanl,s, cles automobiles blmdees des esca­
dnlles de combat, etc., employés pa1· ce; cltv1s1ons, 
parmi lesquelles se trouvent plusieurs d1v1s1ons 
d'él1Le, telles les 47e et 48e dms1ons de chasseurs 
françms, les trois d1v1s10ns afr1carnes, dont 1.1 célèbre 
253e, et enfrn le fameux corps canadien, on peut se 
repl't'senter l 1 t.lcbe imposée à t 'armee von Hu lier 
qm a, au cours des deux dermères semarnes oppose 
sans relâche une res1>tance sanglante aux àttacrucs 
ennemies 

AuJour<l'hm, les dcclarat1ons des pr1son111ers font 
peu a peu connaître les pertes subies p.u· 1 ennemi, 
ils sont unanunes à dire que les pertes sont trè, con­
sidérables, grâce ;t la prec1s10n du tu· de notre artil­
lene el de nos m1tra11leuses, et que c'est "Titce à ces 
armes, nppuyant les combats à la baion~<·lle éner­
giquement exécutes par notre rnfanter1e, que nous 
avo ns reussi à fap e successivement échouer toutes 
les ntt.1qnas en m.1sse de !'.ennemi 

Ilerlin, 22 aout - oni"cie'ux 
.\p1 ès un gr·and nombre <lBJom·;; de combats san­

glants amenés par les grn11des attnques de front exe­
culees par les l 't-<111ça1s <les deux côtes de l'i\. vrP le 
f.é11érali"1111e lr.rnçais, se 1 O\ ant colJlce a ehcr:·hé 
il forcer I, ttèc ision p 11· des a" taques de it,tnc mrnu­
heusement p1·e1>a1 ées entre l'Oise et l'Aisne. 

Ce plan devait être couronne p'lr une attaque de 
grand sti le cteclanchee par les Anglais au Sud 
d'Arras 

Sur ces dem po•nts, les Français et les Ano-lais 
ont espere oblenlt' la pe1 cée si longtemps che1·~hee 
du front allemand. 

Il a éte établi que. le premier JOlll Lie la bataille, 
les Anglais devaient atteindre un obJecllf fixé à l'Est 
de la ligne Combles-Bapeaume. 

Malœré la form1 !able mise en hgne de fortes dm­
swns fraiches et de noiohreu,es escadres de tanks 
!'Entente a eu une amere déception. ' 

La mise en hgne prematuree d'1mporlanbes forces 
de cavalei 1e hr1tan111que prouve combien les Anglais 
étment cerlams d~ remporter la v1cto1re · une fois 
de plus elle leur a érhappé et ils ont, au contraire, 
subi une clefa1te. 

Jusqu'à présent, le grandiose plan ennemi a échoué 
a\eC de fortes perles po<1r nos adversaires, aussi 
h1ell sur le lroul français que sur le front anglais 

Cammuniq 1.1és ries P iJlssancP,s A Ili ées 
J:la11s , 23 aoùt (3 h ) · 
Au cours de la mut, bombardement violent 

cntl'e la région de Beuvraignes et l'Oi se, 
notamment sui· le Piémont. 

A P.lssel et Ch1ry-Olll'scamps nons tenons 
la 1 i,·e Snd de l'Oise rt Je l'r\1llettc ùcpms 
Sempigny Jnsqu'a la \ 01e lel'l'ee de Coucy­
le-Chàtoau. 

A l Est de Celon, nom; avons porté nos 
lignes .insqn 'anx abo1·tls <le Guny el de Ponl­
Samt-~f,lrcl 

Nnt t calme partout ~1lleu1·s 

Palls, 2:3 aoûl , (li h) · 
Entre l\latz et OJSe, act10ns v10lonles de 

l'at L1llen c au COU l'S de l.i .]Olll'llCC 
Nos l 1·oupes ont franchi la D1\ct1e dans la 

rég ion d'EH1co111·t 
En11·r L\il1·IL<' c t l' \t'llL' nos !•l'Og1·<'·s ont 

conlrnuc :1 l Est <le Bagnenx el :1 l Ouest de 
Grécv-an-Monl. 

Joiirnéc calme s.11· le reste dn front. . 
Londres, 22 aout - ôméiel. 
Nous nvons attaqué ce mntm, à li h 45, les pos1-

l1011s ennemies établies entre la 1'omme el !'Ancre 
Me1cred1, à la tombée <lu JOUI', nos patrornlles 

avment progres.e sur la nve gauche tle 1 \ocre, au 
Sud et au Sud-Ouest de Beancom t 

i\ous a1•ons tenu con!re de vigoureuses allaques 
ennemies déclanchécs l'après-midi et le sotr sur le 
front i\hraumont-Aehiet-le-Grand, les ;i;ios1ltong que 
nous avons conqmses hier au Nord de 1 Ancre. 

Les Allemands ont P"O noncé ce matin de nouvelles 
contre-attaques en face de Miraumont et d'frles. 

Nous arnns fmt mercredi de 2 à 3 mille prison­
niers el pris quelqurs canons 

A l'Est et ,m NorLl-Esl de Merville, nous arnns 
avancé vers l'Est 

Nous avons atternt les abords de V1eux-Berqu111 et 
conqms un retranchement au Nord de Bailleul, 

Au cours d'un v10le11l combat, nous avons repoussé 
une contre-altacrue locale exécutée pa:· l'ennemi 1>rès 
de Lo(J'e. 

Au Nord-Ouest de Dranoeter, combats 111cessanls 
la mut 

nome, 22 août - om~iei. 
Canonnade habituelle tout le long du front 
Dans la 1 all ée du Rio-Frenzo (Pos1na), des dela­

chements ennemis ont tenté d'attaquei nos lignes 
a-près une courie mais é.1erg1que préparation d'ar­
ltllene; ils onl éte forcés de rebrousser chemm en 
désordl'e sous noire feu 

Nos patromlles ont disperse dr.s soldais ennemis 
en reconnaissance au Sud de ,\lo1·1 et hnrcelc les h­
g nes ennemies etabhes à l'E,t de Nervesa, <ur la 
rive gauche rie la Piave 

Nos aviateurs ont emc~cement hombnrde des huts 
d'ordre militaire dans la 1alli>e de la Sugana, en ou­
tre, ils ont 1.rn • é 2,000 J,iJos de bombes sur un rh ,1 mp 
d'a\•1at10n étahh à l'Ouest du ruisseau rie i\leduna et 
y ont provoqué un rncendie 

Nos aviateurs et ceux de nos alliés ont descendu 
5 avions ennemis 

DÉPÈCHES DIVERSES 

Bâle, 22 août. - Les « Basler Nachrichlen » re­
proclmsent, d'après l' Agence Havas, une mformat1on 
de !' «Homme Libre », tle M Clemenceau, 0L1 l'on 
peut hre entre les hgnes que des mouvements révo­
lutwnna1rcs couvent ou ont déJa du ètre rép.·1més 
rluns d1 fferen tes reg ions de fa France 

- De nouveaux rnr1drnts ont surgt, dit le Journal, 
el ému l'oprn1on pnhltquP, mais snpP.l'ficiellement 
toutefois 

La nation française a le ùevoll' tle ga.nler tout son 
sang-froid, ile n'a ·1·onle1 d'1111érêt qu'aux événe­
ments nnhla1res qm consfJtncnt un ga~e certain, 
d'avon· pour u111que SOUül la condmte cle la guerre » 

Paris, i3 aoùt. - Le sénateur \'ermorel, qui avait 
vote la conclamnat1on de M. Malvy, n'a pas été réelu 
v1ce-pres1dcnt du Gônse1! géneral du deparlemenl 
du Rhône; ses Joncl1ons echoient à M le depule 
Pe:y net, part1s:in dP M Malv) 

Berllll, 22 aoùt. - Le • Berllller Lokal Anze1ger ij 

apprend que l'Impé1·atnce d'Allemagne, qm s'est 
beaucoup surmenee dans ces dermers temps au ser­
vice des œunes charitables, est tombée assez gra­
vement malade au chàteau de W1lhelmshohe 

- L'irnperatr1ce, dit-11, n'a pas fait preuve seule­
ment d'un dévouement extrême pour les vicllmes de 
la guerre · elle a voulu soigner personnellement ses 
fils se trouvant au front de b:itallte et a vécu à leurs 
côtés d11ns une angoisse perpetuelle 

Elle avait trop présumé de ses forces, et deprns 
longtemps les médecms avaient pre1 u qu'une réac­
hon ne tarderait pas à se prodmre 

0.1 espère cependant que le repos abrnlu el les 
sites enchanteurs de Wtlhelmshofl'e exerceront une 
salut.urf' rnfluence sur son etat et qu'apres quelques 
semn111es il n'y paraîtra plus 

(,'Empereur, qm a SA,JOurné :tu front presque sans 
111terrupt1011 d~prns l'offcms1ve du prrntemps, a re­
.JOlllt l'1mperatr11 e à \V1lhelmshohe et passera quel 
ques semarnes auprès d'elle 

Les princes impériaux que leur sen1ce ne retient 
pas au fl'onl se l1 ouvenl également au chevet de leur 
mère 

Bcrllll, 22 aoùt. - Le vice-chancelier yon Payer 
s'est rendu aujourd'hui au gl'and quartier général. 

La Ha~ e, !:!2 août. - L~ mimstère des affaires 
étrangères annonce que, le 9 août. dans la malrnée, 
un avion anglais a sunolé Breskens; 11 a été 
bombarde 

Le m101slre rlP.s Pays-Bas IL Londres a été clnrgé 
de proleslf!t auprès du gouvernement anglais conll'e 
cette' 1.i!B t1on du teri 11oire hollamhus 

Amslerilam, 22 aoùl. - Le département néerla11-
dn1s des afüures étrangè1 es annonce que des repré­
sentations ont été faites ,tu gouvernement anglais à 
raison de la v10lat1on du lerr1toire neerlanda1s à 
deux r eprise:: par des aviateurs anglais. 

\msterd,1m, 22 aoùt - L' « Algemeen Handels­
blad » npprenrl de LonrlrP.s cr1i'no g1 and nombrP. 
d'us111e, du Yoi k,lure soul menacées de grè1:e à 
cause d'un LDnlht au SUJel de la durée du travail 

Lllndres, 22 aoùt. - On anno11ce la mort du cherif 
de la ~lccque, llussem, qui ava1l été proclamé roi 
du H"dJaz par les Ani; lm• 

On croit que son fils Ali, qm est un partisan du 
khalife de Constantrnople, sera elu comme succes­
seur de son père 

Co.istanlrnople, 22 août - O'après une commum­
catwn ach essée <le Heceban ;1 un membre de la délé­
g,1lt0i1 a1111ernenne 1 ésu.lanl 1c1 eu ce moment, le 
Parlernenl armémen a elé ouvert le 1er août dermer, 
en pré•ence rles r rprése ntants de la Turqme, de 
l'Allemagne, de l'Autriche, de la l'erse et de l'Ou­
krnrn e 

Londre•, 22 aoùt - Le « Times » apprend de 
Toi.JO qu'un grand nombre de magasms ont été 
saccages !01 s des t1·oubles provoques par la penurie 
du riz. 

Tous les enrlro1ts <le pla1s1r sont fermés. 

REVUE DE LA PRESSE 

Chez les }...,lan1a11las 

On a m.1m Lena nt des dé La ils assez complets 
sur la <lcrn1èl'e marnlestat1011 génét'ale dn 
sentm1t'nt particu lat islc tlamand 

Les JOUniaux aGtt\ 1t>tcs en parle;<t a\CC 
satisfaction : 

L'anmvers 111 c de la Bataille des Eperons d'01, la 
fète nat10nale tl amande, a été célebrée, cette annee, 
d'une façon digne dans toute la Flandre. 

Le Conseil des Fl.rndres a reçu 4&.S telégrammes 
provenant d'un même nombre de réumons solen­
nelles, ayant en heu dans '295 communes diflérenles 
du pays tlamand. 
D~n~ ces teti>g 1·ammes, on salue avec JOie l'auto­

nomie de la l•'la11dre et l'on expnme une confiance 
absolue dans le Conseil des Flan.Ires. 

Cn rertmn nomb1 c de rapports font encore défaut, 
part1cululrement reux des réumolls nornureuses qui 
out eu heu dans la reg10n des étapes des deux 
Flandres. 

Le commun1t1ue cnnrnèrr le,; commnnes 
oü les assemblces ont eté particultè1ement 
nomh1·cnses On y voit des g rnndes villes 
comme An vers, Bt·uxelles, Lou varn, Rmges 
G,rnd de;:; ..., !lies de second 01 d1·e comme 
SL-i\'1colas, Toul'l1ouL, Hasselt, Alos t, Den ­
derleeuw; des communes comme Temsdie, 
Co11!1c:l1, l\le1< liLcm l' i<' , olc 

Toute~ ces asscmblces Olt regn::ut l'enthou­
siasme euren t lieu sans 111c1dcnt. Elles mon­
l1·ent clai rement que l'act1V1sme a ga~né des 
mi ll1cr,; de pa 1 t1sans d.rn,, ton les les régions 
dn pays et dans tous les miltcnx 

C'est t1·ès bien. 
Après cela, il y aura enco1 c de bonnes gens 

J'Olll' 11il'e que le mouveme1J t flamand e,;t 
l'œuvrc tl' unc po1gnec de \en<lus augmentés 
dé q11clrp1cs rga1·rs RL il se ll'Ome ra, comme 
tou.1onrs . un nombre cors1cle1·al.il e de nnifs 
polll' c1·01 1·e qu'il en est bien a111s1, pour se 
convarnc1e pa1· paresse d'esp1·1t que tout c;a 
c'est du bluff, ou bien des rnvcnt1ons d Al le­
mands, elc , etc. 

Dc.h .1 ' ,tilt la guerre, les plus modères 
mémcs des wal lomsants é taient 1 obJel du la 
1·épl'Obal1011 des geus de bonne foi qut p1·c-
1wenl le11 1·s des1 1·s po 111· des réalttés et tl ' un 
las ùc po1it1c1e1h incapables <l'6tud1e1· ob1cc­
t1vemenl l es plténomcnes socwnx. qui dei an­
gra1ent leurs liabilu<les <le tout repos. 

On d1sa1t · les F lamrnganls, c'est une po1-
g1we rL11·1'1\ 1:s tos, lii·:ullarJ;; 111contincnls, 
qui, f<1 1$a1tl bc<1ucoup de brui t, donnent ,1ux 
n:iifs l 1mpresst0n de la fo ule. 

Le rcsnltat obtenu par ces cndormen1·,;, on 
l 'a 'u Il s on 1. p1·épal'é à la Wa 1lo111e l r plus 
cruel réveil qm ait éte réserve à un peuple. 
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Celm Je se '011· po11r arns1 d11'e lncbe en 
pleme c1·1::;c pat Je peuple .1uqucl il el,11t 
associe, lequel p1 otil .11ll Jc5 c·11\·onst.rnces, 
est en ll'alll tle ~·0 1 g.1111sc1 lo1 m!llalilemcnt 
pom L1 lnlle iln.ilr s111' le 1011 ,1111 p1)ltL1q11e 
1ntenial10n.tl. ~1 11 le sol i dt' fonilc111c11l d11 
dro1L des nat1011.il1les 

Non. le mou\1•mcnl t1.1m.11Hl 11'esl p,1s nn 
blnff. i\lalg1·é les< ond1l1011< dr·l,1101ables pa1· 
lesqnellcs 11 l onc Lt' 11110 :1 p1 ese11l oit les COlll­

mun1c at1011s so11 l tl1 lli<·il<'s, oit Il' nombre 
ùcs p1 <~ ugl'~ q 111 e;1 l1 a' a1e11 l rn mou\ enH'I l 
s'est t1 OU\e con:;1de1 .iblemr11l ,111gmcnll' où 
la ph1parl d<'s anc1011s p1 opag,111d1stes ont 
penlu pied, on peidu consc1cnrc, 011 pc1 dn 
la liberté J acl1011, rn.tlg1c tontes C('S cond1-
t1ons défavol'ables, on rn1t dans 1101s cents 
communes, des r6urnons a\011· !1011, oü 1 on 
a 1hs1 ourn rPd1gé cles l(' legrnmmes e t com­
murné dans 1'1dce de l'ae llV!sme, <le l action 
directe, de l'action malgré tout 

Ah! combrnn ils ~na1ent raison, les \Vallo­
msants d'avant la guene, qm d1sa1cnL a tout 
qm voulait l'entendre, que le moll\en1ent 
flamand elatl 11Tés1st1ble, q11e tout 1·r~ q u 'on 
voudra1l faire pou1· l'entraver ne poil\ ait qne 
l'exaspére1', 

A présent, cc qm dcv,1il a1 r1\ er es L ar11\c. 
Il est trop Lard de récrnrnner 

Mais on ne pou1 raiL t1·op répeler aux bons 
wallons qu'il faudra Mso1·1n:-us un rude culot 
pour p1 étend1·e qu'on pourra un JOUI' réduire 
tout cr. monde-là an s1lcncc par une petite 
opération de police. 

Ce q111 est fait restera fait. Tant pts pour 
les a\e11gles volontaires ! 

. . . H El\R l llf: Di MN 1. 

La" i'iat10n Belge" rapporte ce petit do­
cument rclatti au 1·ond-<lc cum::ime au Ha\ re. 

Un de nos l~ctelll's nous demande combien de 
fanc:t1onna1res compte actuellement au lfavre l'adm1-
mstrat1011 centr.lle du mm1stére d~s sciences et des 
arts Quatre-vmgt-thx, eirnctement Us elmcnt dix en 
septembre 1915. 

Actuellement, pour 1o'occuper de l'ense1gnemeut 
dans la s01n11ta111e de communes de llelg1que libre 
•I des écules ou services or:ramses a l'rntenuon des 
rbfue-1és ou dei soldats, ils sont à peu près aussi 
nomureux qu'à Bruxelles, au temps de paix, pour 
l'adm1mstrat1on tle tout notre ense1rnement supé­
rieur, mo~ en et prnnaire. 

Les m1111stè1·es actuels, <lelmes ùe J<1 po­
l1t1que, ne comp1 e1111cnt p:is <le tils à papa, 
m d amis Je ces l\le~s1en1 :;, nt de protégcs , 
nt de doubles emplois <l aucune soi Le . 

L 'aLlnun1strat1011 dualiste, qui a pou1 tant 
n6cessitc le <loublcmcuL <le cc1 Larns posLes 
fo11dameniaux co1He mo1n:s cher que 1 a<lm1-
111stral10n commune antérieure ' . . . 

Le JùUru:tl pa1·1sicn le« Populanc ii du lü 
cornant a pa1 u a\ec <leux c01omH·s c11!1è1 c­
ment ca\ 1,11·Lliés, signée::; '· L1L\111of, 1·epre­
!;enlant plen1pole11tHt1re de la .H.epnbl1que 
féJ6ral1' i: des ::loHels ". 

Le lemlemam le JOUI nal a pnbl1e une µro­
test:.1 l1 on , ou non:; J1:;011s . 

« lJunc, h1i1, la ce1hu1 e de i\l. Clt•menci>ttu a 111-
1erd1t aL1 « l'opL1la1re »de ]JUl.Jher l.l lettre adrcs~ee 
,1ux d1relleu1s titis JOtunaux dlll!'la1s pa1· le citoyen 
Lll\11101, representanl .1 Lo11d1 es lie 1.i Htipubl.que 
t.tes ~0~1e 1>. 

i~ous pi uLestons de toules 11os 101 ces 
Le 1 e1r1111e ,1uy_uel e~l sornnise la pemee Ji·anç.use 

~si un 1eg1me abject qui Jevrd1l ~oute1•e1 t'<•ntre ILII 
tout c& qu'il) a de iepubl1c<11n el de hbe1<1l dans 
l op1111011 et dfüs la Presse - s1 ces mots repul.Jh­
c,un, l1hei<1l, oprn10n et Presse a1a1e111 ~ncore un 
sans 

Ce qui se p.1sse en ce momeut-c1 est 111ou1 
La l{t'pubaque l•'rança1se, ou plutot ceux qm d1s­

posenl du pouvoir de p:11 Ier en son nom, ont dec1de 
d~ nous lall'e part1crper a une 111tervent1on n11ltt1U'e 
en Huss1e 

Ils n'ont consulle personne; ils n'ont 1·ense1gne m 
le pays m le Parlement 

:seules des 1nformat10ns hllr~es, parfois entière­
ment labnquees, sont répandues et commentees de 
la façon la plus m1sel'able et la plus tendancieuse, 
par lei gram.ls JOurnaux. 

Lorsqu une vou: autor1see, comme celle du repre­
se11tant en Angleterre du gouvernement des Mviets, 
s'ele\e et uemamle a fourlllr des exphca11011s, ou 
l'étoutle aussitôt. 

L1tv111ul se rera entendre des Angl<11s. JI ne parlera 
pas ~n J.<'rance. 

Not1 e peuple a eu beau faire plusieurs révolut10ns 
pour al.Join les tllclatures et conquérir des hbei tes, 
ses maiL1 &s du Jour le ,J t1gent llltilgne de se ia11 e une 
op1mon de Ju1-meme 

li sera le 1'•\yeur du proct\s, mais il n'en discutera 
pas les consequences. 

Nuus dirons ue1n-.m pins lon&uement ce c1u'1I y a 
lie revullant qui:! ce soit .Il l..lemenceau, 1mp11oyablt! 
d.1ns l' upl!os1t1ou cont1 e J'arbllraire to l la censure, 
qui Jette la l'l'a11te dans la pue des aventures, tant 
au po1111 de vue m111ta1re que moral, et empêche 
l.Jrutoleu1enL LUule d1scusMun, tout debaL, Luute 
luu11c1 e sur u11 auo,1 i,;rave SUJtL 

1'10us ou1111ues suu1111s a uu 1111ulerable reg1me de 
Ua,,e-t...um et llt llas-Emp11 e » 

Voila en qubls termes e t pour quelles rat· 
sons, chez no~ Allies 11ança1s, on se plarnt 
de la censu1 e - c'esl-à-J11 e <le 1<1 ce11:;u1·c Ju 
sonvcrnement national. 

Nous, qm ec11vons 1c1 sous la ceusu1e <le 
l'etrange1·, - disons, pour pal'ier net, sous 
la censure <le l ennemi uous 111::.ons a\cc 
ltberLe tout ce q1u 11011s lient au cœur , dans 
la vauetc de nos op1111ons personelles, de 
notre mamè1 e de vou., <le nos senti ment:; s1 
divers 

Conço1L-on tpt'en Frnnee, sous un rcgnne 
<lémocr at1q11e, le 1 ég1mc qu'on se lig ure êlr e 
seul conveiiab le e l sen! possible au peuple 
qui a donne la liberLe an mon te, toute la 
:Presse, et non seulement <les JOIHnanx d 01n­
mons a\'ancées comme << Le Popnla1re 11, 

m~us auss i bien a l'occas1011 H Le Temps 1i el 
le gra'< e << Journ,11 des Débats n, toute la 
Presse se plaigne amèt ement <le la Censme 
naL10nale et <le la Ilaison d'Etat de Monsieur 
Clémenceau ! 

FeliJ.ll&ton <le "l'Eeho <le Samb1·e & Meuse,, 
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- ;\fo1eland a fait une dépos1L1on parfa1-
Lemcnl cla11 e, repnt Galton, qn1 se [Pva et se 
mit à se promener de long en large; Il 1·en­
contre Whyte et ils se soùlent ensemble. 

Wh:i te sort dn l hùlel , et, peu après More­
land le su it , a\ ec le pardessus que l 'autl'e a 
oubhé, et que quelqn'nn , en passant llll 
enlève des rnams 

- Ah 1 mais, le lm a- t-on enl8\c? rnte1·­
romp1t avec v1vac1té Kils1p, c'est là laques­
tion. 

- Mornland l'a pos1tivemenl d6claré. 

___ E!!L± -- ---- ______ S@f __ _____ !!_ __ 

Le JOurnal llamand n Vr11 Belgw,n q111 pa­
t ail C>11 Holl.111dP, 1.1pl'o1 Il' que J,1 <les:1greg,1-
11011 d.i hlo1· Hroq11e\lllc Henk1n a 1•1'od11 11 
tic s1ng11ltl'1 :-; ell'PIR 

X.1gul·rc, d1L-1I, d.11i;., le:-; i11t111i,rnx lll'lgL'' 
S'l hs1<11é•s . les pla11s ro111 ,11,•nl .1 l l<~g1·c11J1'11 L 
.llllOlll' dl'S ('Ollllll\llll'!l l(•S d11 lf.t\l r l'i tl n l'­

Lntl SI prl1t fol!1<'11i,111r fjlll li•' i l'l'S~.lt i]po 

COlll'Ollll!'S ,Ill\ g1 .!Ill]'< llOllh 1111 gO!l\f'l'l1C'­

lllûll 1 

A p1·1•-.!'1'1, les a1111s de 'I di• B1·oq11e' ill e 
ec1't' C'llt qitr 'T HPn' 111 ,1 confü· la d•11'cl1011 
tle:-. ti11a11crs 11<· l.1 t ulo111P " 1111 fils tl \llr­
rnnnd 

F.1 les mn1s ile ,\[ Renk1n 1·epondenl i1ue 
<le Broq11o;·tllc a 1·r~1 1 d Pal'ls nn dl·légné 
,1 1Jern<rnd 

M. Re11k111 esL tl0nc p1 ésen tû comme nn 
p1 o-al leman d cL l\I. tle Broquev1lle, comme 
un effronté défa1L1sle 

Que tont cela est <lonc beau, vu <l'1c1 - et 
nous donne une idée de la sincé1 ilé <le 
l'l:mon sacrée, prêchée par tant <le poht1ciens! 

Î<11lt que tu es mon ami, tu es un grand 
homme. 81 1 n me lflches, ln dm 1cns u11c f11-
pomlle 1 

Il y a des gens pour due que << cela esL 
humarn n, c'est-à-dire que ces choses se 
voient daih tous les milieux et sous tuutcs les 
latitudes . 

C'est possible. 
l\Iais 11 y a d'aut1es citoyens mo111s pl11lo­

sophes eL plus pat110tes. qm a1mcra1cnt 
a11tm1L vo11' les hommes qt11 tiennent, le dra 
peau porter la 1êle un peu pl us droite et IR 
regard plus haut! Jean G1zEni: 

Belges v1cumes des raids des aviateurs allies. 
1 OSTENDE. - !.lombes je'ees le 10 aout J !Ji8. 
Tué . Thuyn Georges, Conterdam, 12 ans 
Blessés · Uesaeyere Anna, 52 ans, 2 fils à l'armee 

belge, - Bentem Auguste, 45 ans, 2 llls 1d , - Boes 
Charles, n ans; - Brachet Mnth1lde, 52 an•, 1 frère 
id - Depuydt Amédee, 18 1/2 ans, 1 frère 1d.; 
- Lecluyse Albertine, 17 ans; - Tabary Max , 28 
ans, 1 frè1 P. 1d., - Roels Loms, 63 ans, - Vanhooren 
Charles, 60 ans 

2 OS'Œ::-;DE - Bombes 1etces le J2 aoùt 1918. 
Tuée: lJesrhacht Bertha, BrPedene SI) ken~,1 8 ans 
Ble•sés : Opsomer Rosalie, 65 ans, 1 ltls à l'armee 

belge; - Deb::u!l1e y, onne, Breedene-Sllykens, 1 on­
cle à l'armée belgP. 

3 COURTRAI - Bombes 1etées le 11 aot.\l 1918 
Tué Qrnvron, Polydore-Joseph, n 2 rousm•. l'un 

à l'année belge, i'aut1 e à l'armee fr&nça1se. 
Gravement blessés. S1ntob111, Hnliert; - Corne­

ville, chemrnot belge. 

4 G-\.ND - Raid d'aviateurs dJ,l i août 19l8. -
Tués . Oe Perre, Jean, 48 ans, dom1c1l!é à Alost­

Hofstade, - Ducumg, Pierre, pr1sonner français, né 
le 8 septembre 1890, 156• rég11ne11t , François, Jean, 
prison mer français, né le 26 Jëvner 1881, 413° régi­
ment; - Ile \Yaele, Camille, ~tans, 1 frère à l'armée 
belge. 

Blessés: Clacy•, Bernard, 16 aas ; - Hu~ s, J 011s. 
~:2 ans; - Bekaert, Oocar, 16 ans; .Baete, 1\lnr1e, 58 
ans, l !ils à l'armee belge; - Dhaenens, \larhuer1le, 
6 ans ; - Yan Laere, Octave; - Bichet, Léopeld, 
34 ans, un frère à l',1rmée belge, - Maes, Edounrcl, 
36 ans ; - De \Vuelr, t\Iaric, nec !1aele, 59 ans 

5 OSTENDE - Raid d'avrnteurs d11 7 août lül8 
l•l'llhemcnt bless~s \ anùevelde, FioM, '2:1 a1is, 

un frère Il l'armee belge;- ~lurhlbaue1 ,A nua, :ZO~ns 

6. OS rE.'I DE. - Raid d'aviatem's du 9 aout 1918. 
Tues: Cool, Alphonse, 16 ans, un oncle à l'armée 

belge; Carrelle, \ aler ie, 3ï ans, un frère à l'armée 
belge ; C:ool, Fr.1nço1~, t2 ans, un oncle à l armée 
helgr. 

Blessér:s .JonrkhPerP, Canulle, 2 ans;- o~. outer, 
Julie épouse J 0111 kheel'e, Jul~s, 22 ans 

ChroniquE!I Liég~G>ise 

A l'I11 st1lut des Facuttès teclu11ques dl' L1ege 

Remise ùes diplômes. 
Ln1JJ1 matm a e11 lieu, Jcnmt un m!ll1to1re 

nombreux., la <l1::it11but1on des diplômes anx 
la u!'éaLs <les conco111·:; de U.Jl8. 

A près Lm discours <le :v:t le profcsselll' 
Laurenty, qm fait l'h1stor1que <les prng1·ès 
,1ccompl!s par recole <lep111s sa fo11<lat10n, en 
1•115, a lien la lecture <lu palnrn1·es. 

Des 25 élèves p1·ésen t6s à l'examPn , 22 011 L 
réussi 

M 1 Inge111cur Dechesne fait enstutc une 
confe1 en ce du p 111s l1aut 111Lérêt pratique, sm· 
l'a \'Cllll' <le llOS fils. 

En féltc1Lan1 ses élè\es du beau résultat 
qu' i ls v1cnncm d'obLen11, il tient, <lit-il , à 
lcnr <lonner qnelqnes conseils cap,ibles <l e 
leur pe1·meLL1 e Je su i montei plus tard les 
d1fficultes <le la 'ilC. 

Une des p1·em1ères causes de la chasse aux 
emplois et <le l 'encombrement <le toutes les 
carrières, même ltberalcs, a etc la d11fus1on 
<l e plus e 11 plus constuérable de l'ense1gne­
rne11 L pl'Of'ess101111el, qui a donn6 à Lous ,m1•me 
aux plus humbles, et à cenx qui, dans un 
passé pa~ bien 101 nla111, n 'aur,11cnL troll\é 
aucun moyen de s'elever au-<lesws de leu1· 
cond1l10n, la Jac1ltté <le s'111st1 mre d,1ns de 
bonnes écoles, en 1·appo1L avec toutes les ex i­
gences de la \ te moderne. 

.\l Dechcsne, dont le discours abon<le en 
idées géné1·euses et salntairell, engage les 
lameats de l'Institut à !ravaillel' avec plus 
d'ardeur encore, à se p e1fec L1onnc1 dan s la 
branche qu'ils on t choisie, de facon .1 renùre 
à la patne les sc1 Y1cc~ immenses q u'elle at­
tend d eu x 

Pour les luttes frat1ic1des qm ensan­
glantent la Lice Ju monde, li laul, en liant 
de l'6chelle, des rngémenrs capables d'amé­
liorer ser1eusemenL l outilla~e, en b,1s des 
ouv1·1ers d ' une hab11ile tcchmque éprouvee. 
Les nns el les autres sont appelés à fau·c 

Galton s'arrêta comt. 
- Ah! Je comprends, 1·epnt-1l \ Ons pen· 

sf'z que .i\1o1 eland n'élai L pas aussi 1 vre qu'il 
le prélend, et qn'après être sorti de l'hôtel à 
la smte de Whyle, il a endossé le pardessus 
et est, plus tard, mou lé dans le cab. 

- C'est ma théorie 

- Elle est assez mgr111ruse, l\fa1s po111·qno1 
.i\J oreland aurait-11 assassmé Wlr, te? Qnel 
motif aura1t-1l pu .trn1r? · 

- Ces papiers . 

- Peuh! encoœ une autre 1<lee de GorbY 
Comment savcz-vons qu ' tl y ava1 t des pa p1e1 s? 

La \ énle est que Calton nava1t pas voulu 
laisser sa\oir à Kils1p que Whyle avait réelle-

1 ment <les p.ipie1s sur lm, a\ant <le connaître 
ce que Fitzgerald deYa1t lm ::ipprendr<'. 

- Autre chose, reprit Galton en se remet­
t31lt à marcher de long en la1·ge. s1 votre 
théorie est correcte - ce que Je ne sats pas 
- qu'est devenu le paletot de Whyte? Est­
ce que l\foreland l'a? 

conn,tlt1e ù l'él1·angr1· lrs 111i'ihotl<•s 1.JPig<''- de 
labrJC.al 1011 cl ,1 1·011l11b11e1 .uns1, d.rnc: nne 
l:i1·gc mr~111e, :1 la p1ospe11l1 Pl :1 l.1t<11.11"­
c:anC'c dr l.i P.11111 

L'l' IOlj lll'll[(' r< 1 OJ':l!Sllll di· \l [keht•,,pe rsl 
.1('( 11e11l1c ]J.tl 1ie:; b1 d\O::; !HJIJ 111s. 

Ap1Ps 1111 d1-1·0111·s tic\, 111lt•1·rs-.a11t el l10s 
s11bsl.1nl1rl <le _\1 :.\lo1111 1 ~l, '.t ~, 11·11tl' · l 
1111,. .tilor,11!1011 < h ,lt•ttH th<' 1'1· }f 1 i lz, 1111 
l'ii''\l' d · l In s11 1111, f' ll q 1<'!•111•'" mols lt1''i-
1011x remr1·c1t' n11 noill d • ="•':- 1· .. m •r.td1•s '.I 
Dc•,lt,•i::nr c 1 )J 1 .. p11,l<'''i'l'1 Jl1. l111 ,. !t 111-. 
effut ls tif'' 01ws ci f,l\:Ot1d,,, <·I !<'111· 1 en el a 
clt:H'lll1 llll SOtl\e1111· 

\ ! issue de l,1 s1\11H'l', 11 a L'l1• p1 orl>tll' t1 la 
comt1tut10n tl une am1calr des EJè,e:> et 
A11r1cns Elèves de l'lnsl1l11t 

'\IUie de i'\amu .. 

AVIS A LA POPULATION 

lJes cas de dyssentene e:nstent en ville. 
En vertu de la 101 rles 16-2i aoùl 1 ï90 et de 

l'art. 94 de la 101 communale du 30 mars 183fi, de 
commun accord avec les autorités samtaires les 
mesures smvantes sont presc1 iles : 

1. Le médec111 - et à son défaut le chef de fam,lle 
- est tenu de déclarer, sans relird, tous cas a verés 
ou suspects au medecrn de la vil le et à l'inspecteur 
d'hygreoe 

2 L'1solPme11L des mal,ldes sera réalisé à l'hôpital 
quand il ne pent être assuri> a dofnl<'de. 

3. Pratiquer scmpuleusement la rles111fect10n pen­
dant la maladie sous la d1rect1on'du medccrn lraitant; 
la desmferl!on ternn11ale sera assm'ee par le service 
public provmcial Le m1rrobe 1nfec tant existe surtout 
dans les prodmls évac111's pm les rn.1lades el dans 
ses lmges et htenes 

4 Il est mterd1t de v1s1ter les malades· un ecr1teau 
delivre par l'admm1stral!on coi\1munal~ se1 a collé 
sur la porte de la chamhre du malade. Il portera 
~ Cas de rlyssenler1e Entrée mterdlle • 

5. Il est piescrit de ne manger que des aliments 
cmts et de ne pas faire usage de fru1Ls m de légumes 
111d1gestes et peu nutr1llfs (choux, choux-raves, 
salndes, etc.) n1 de glace, rrème-glace boissons 
glacées. ' 

H. Seule l'llau de la d1str1bution doit être emplovee 
i;iour l'alimenta!Jon, à son défaut, l'eau uhhsée rloit 
etre bomlhe 

7 Il .importe de redouhler de propret~ : se laver 
les ll}ams avant les repas ; prendre de fréquentes 
ablu110ns corporel es ; temr bien propres les mai­
sons et leurs abords; ne Jeter sur la voie publique 
aucune espùce d'1mmond1ces 

8. Chercher à detnm e les rnonche~ des habita­
tions, par les moyens et préserver les a!Jments sur­
tout le l:nt de leur contart 

9. Tom les barns publir~ sero11t fe 1 m~s ;l par111· de 
ce JOUr Il est str1rtemrnt 1111erd1t de se baigner 
dans l'eau rlps r1v1ères 

Xamur, le 23 aotl.t H-118. 
Le llourgmcstre lf, 

G. LECOCQ 

-·o~-

OEuvre tlu Tabac aux Yiemards Hospitalises 
L'on sait que nous nous sommes tou1oursfortement 

rnteressés à l' • Œnvre du Tabac pou;· les ~ ie11lards 
Hospitalises ». Xous trouvons celle œuvre s1 tou­
chante, si généreuse et s1 digne d'11,teret que' nous 
ne cessons. de solhc1ter en sa fhveur l'attention du 
pubhr J 
, ''lolre désir ardent est qnc chacun la co,1nai,se et 

l .1pprec1e de plus en plus, i.om· l'aider et l 1 sernnde1 
de tout_ ce qui 1.m est poss1hle d~ f.11re. 

C'est rians ce but que nous publions ci-après le 
rapport rendu par le Tresor.er de l'œmre; l'on) 
verra arnc quelle 1111t1,1t11e elle ful d1r1gee p~r le 
Com1te au cours de se~ druxannér•, cle.1à. ct'e,1stence, 
le rcsulint enorme quelle ,1 altemt. et l'on compren­
d• a tous ses me11t~s et Lo11:~11 1mport:rnce 

.\lais nous espérons aussi q11e re 1 apport q111 renrl 
en toute Justice homma1re anx devouements qm le 
mer1tont, accentuel'a chez tou~ nos lecteurs la volonté 
de seconder l'œuvre dans sn t.iche et Je desir smcère 
rie réponrlre nm appels qu'elle pourrn1t adre~ser au 
pubhc. 

Rapport du trésoner, il! dr r1cq de Cumpttch 
\Iess1eurs, 

Nous sommes a1rnés au 2c an1mersa1re de la 
fon-!at1on de nolrc société, foodee le 15 aout 1916 · 
elle [\pour but de procurer ries 1 oies et du tabnc au~ 
vrellards hospitalisés de Namur, du tabac à pnser et 
des sucreries aux lemmes 

La i'" lète que nous avons orgamsee fut un con­
cours de chiens policiers donne le 17 septernb1 e 
1910, au q Tir i'fauonal »a la !'Jante et qui rapporta 
comme bénefit:e la somme de 228 fr 63 

La 2° fut une so1ree dramatique wallonne donnée 
à l' « Eden-Theâtre » le 1 or m;i.rs 1917 dont le bene­
fice fut de 404 Ir. 60. 

Ce succès nous décida à réol'gamser une autre 
fète wallonne qrn eut lieu à l' « Euen-Théatre » le 1'2 
.1mn 1917 el dont le bénélice fut de 306 fr. 90. 

Nous fumes chaudement fel1CJ lés dans « L'Ed10 de 
Sambre et lteuse » du sur.ces de nos fêles et du 
dévouement apporLe par les membres de notre 
soc1ele. 

Dei enaut plus hardis, nous organ1s,unes une /~e 
fète, soiree \\ allo11nc tOtlJOUJ's, qui se donnn le '2 
decembre 1\H i, au G1 aml Théâtre de notre 'ville 
Tous vous vous souvenez du t11omphe de cette son·ee 
dont Je bénéfice, aux prix ordmaire des -places fut 
de lO!:lO fr 45 ' 

Devant ce succès, nons n'hés1L,\mes pas de com­
mencer une 5· so1ree " allonnc qui eut heu Je J 1 
mars 1918, 10UJOUrs au Grnnd Tlteâlre et dont le 
benéficc fut de 862 fr. \JO. Ce qm vous montre l'es11-
me dont nous iomssous de la part du public namu 
!'OIS. 

Aussi, ie me fais l'rnlerprète de notre societe pour 
remercier la populat1011 nan1urn1se (Xamul' et 
environs, brnn entendu) d'avoir coopérer a notre 
œuvre en venant s1 nombreux à nos diverses 
représentations. 

La recap1tulahon de nos fêles nous donne la 
somme de 2893 lr. 48 ll faut y aiouter plusieurs 
dons d'un total de 170 lr. ce qui nous donne en tout 
30ti3 fr. /~8. ' 

Cette somme nous a permis de faire à 185 v1~11la)'(Js 
9 belles d1str1but10ns Une 10e aura heu vendrccb 
procham 16 août 

Inutile de vous dll'e combien r.es braves gens nous 
portent Jans leur cœur, c'est du reste notre •eule 
récompe1Joe, car nous ne SJUI ions décrire la •at1s­
fact1?n que nous éprouvons qua11d nou~ allons por­
ter a ces v1mUards celle t0nsolat1on s1 mer1tée, 
après leur longue vie de t1 ava1l el souvent de m1sèr e. 

l\lessieurs, Je me tais votre rnterprcte pour remer 
crer !Il ;'\yot, propr1eta1re de la M.11son Hollandaise, 
et i\1. Ü11Jard111, cafetier rue de Fer, nos genereux 
donalem s qui , par leur char1te bien connue, coopè-
1 ent egalement à not1·e œuvre. 

- Non, Il ne l'a pas, 1·époncht sans hésiter 
le détective 

- Vous semblez tl'i::; pos!L1' h"1 -dessus. 
Est-ce que vous a\ ez 11ile!'l'ogé l\loreland ù ce 
SUJel'I 

Une expression de 1rproche ::.c repan<l1t 
sur le visage de Klls1p 

- Je ne s111s pas tout .1 fa1L n11s"1 jeune, 
cl1L-Jl avec un sou111·e fore" Je \ ons c r O'rn1s 
rncllleut·e opimon rle 11101, 111ons1c 11r f.alton 
L mterroger! Oh! non! 0!1' 11011! 

- Alors, comment l':l\rz-\ons sn i 
- Vo il à la chose. Moreland est ernplo:,e 

comme bal'rnan ,\ l hôtel Kangaroo. 
- Gomme bar111a11 t t•rlpéla Gallon 
- :\lais 11 s'esL donne 1c1 comme· un gen-

tleman de fot'tune 1nMpenil.rnt '~ 1 

Eh bien 1 le diable nùmpo. te! Kils1p, 
ceci snffiL à prüll\Cr qn'tl n'avait aurnne 
raison dr tner \\l1yt<'. 

1 Moreland vivait confortablcmc111 à ses cro-
1 chets. 

Qn'est-ce qm l'aurait donc po1·té à tu er sa 

Merl 1 :1 ill Fernrd, sel'relau·e ries hospu:e• pour 
son afü1b1hlé \'011s sarnz, ~less1c11rs, que ~! I•erard 
a tou 1 111rs elé pre~ent à loute~ nos rl1stnhul1on•. 

Me1<1 à M :\lare Ph1hppart, nol1 e prés1<lent tlhon­
neur, Inutile de vous dire combien nous sommes 
•econrles par SPS snges conseil> Nous somme, heu-
1 eux ,1'avo1r cho1S1 pour président rl'honncur, M 
ilfarr Ph'11ppnrt homme hr,11, l.11 g-P el gr.oercux. 

1\IP1·1·1 à 11ot1·e prc'sulent, i\I itl'111' B"l-nrt \ ous 
1 01111,11ssrz se' belles qu d1tt>s ToUJOHI s not1'e 
pre~1dt'11l a Pl11 ~ l.1 h.ttltf'lll' dP sa t,\che, SI' rlPpensant 
sans ~OllllJtPI' j)Ollr que nos rl1fft'r<'lllPS J1•tP• 1 PllSSIS­
Sf'llt ,Je nf' 1enx pas m'dr>111h·p d a1a111 ,qi• r;u mon 
mpporl sen1t trop long 111.us 1e Jltm rl1re qu'en 
Jie111' Bi·\.irl nous n on• tron•e nn p1·c•,1 lrnt 1deal. 
\le1·i 1 "f.>alem!'nt a la dnm:i.t1que du• hc•111rn l1e fer 
et am J1tfol'ents artistes qm non' ont prètP li:m· 
concours h1rn1 eillnnt. 

Il me rPste à vous rcmer11er l\Iessieurs de votre 
dévouement désrnterPsse A.' er des membres tels que 
'<OUs, notre société ne peul,pér1r T,\rhons de lra­
rn1ller avf'c plus d'ardeur encore pour que nous 
pmss1ons continuer nos distributions à uos pauvres 
llCUX. 

Je sais que nous entrons dans une période d1ffiule, 
le tabac devenant non seulement d'un prix inabor­
dable mais encore10trouvahle Ne nous décourageon~ 
pas, nous chercherons et avec le in·ecieux concours 
de notre pres1dent d'honneur et pres1denl, nous 
trouverons sûrement de quoi consoler nos pamres 
protégés rle l'hospice. 

Le T1ésorier, 
c. Dl! Vico DE cu~IBTICH . . 

Nous teno ns à msérer e~alement le relevé des 
rollectes faites au prolit del œuvre au cale « Pcl1l 
Joseph »,rue de Fer, no 96 

L'on verra avec quel devoucmenl 111lnssahle 
certa111es personnes ne cessent de s'rnteresser à 
l'œuvre el quel succPs récompense leurs efforts 

Nos féhc1lat10ns vont à tous ces mfatigahles col­
lecteurs et part1cul1èrement à i\[ Fremère Charles, 
qm ont bien :nente d'ètre à l'honneùr et à côté de 
nos féhcital1ons, nos smcères remerciements au 
nom du Comité comme au nom des He1llards de nos 
hospices 

Collecte faite au profil des vieillarrls des hospice~, 
au café du Petit Joseph: 

Fremère, Charles Frs. 54,15 
A1dam • 5,05 
Eloi (dit llegehet) 2,10 
s~c:ré 7,70 
Lo nge val 1, 7f. 
Olichetle 4,85 
Charlot el Ge1 ma111e 3,20 

Total. . Frs 78,80 
- «0»-

'l'lléaîta·e de Namur 
D1rnancho 25 août 1\Jl8, <l 4 h., Grande Matinée de 

Gala donnée au profil de l'Œuvre : « La Crè< be Eli 
sabeth b, avec le gracieux conc• urs d~ J\lll• Gml­
laume, cantatr 1ce ,\[ J Leroy, baryton d'opéra co­
mique, :Il. G. [lems, violon' ell1ste ier pnx :nec 
grande distrncllou du Conscrva.101re royal de Bru­
J.elli1s; M Gresrn1, d1seur-aulP.ur primé de l'Acarlém10 
des Sciences. 

C1 éat1on .i Namur de La Louve traa-éd1e en f:i .1c­
tP.s en vers JUxtnposes libres de E G1 es1111 el n. 
Thon us 

Apres le 2• el 3., acte Brillant rntermède musical. 
Orchestre complet sous la drrecl!on de M A. W1l­

lame, professeur 
On peut rete111r les places d'a1•ance chez .M. J. 

Casimir, contrôleur en chef, rne Emile Cuveher, 
11 et 13, et thez lei auteurs. 

-«O»-
Théà:tre de N"amu. , .. 

Dn·ertion ~L\l IlRmI \GNE & PlfiLET 

Ouverture de la Saison d'Iiivcr, 
dimanche 8 septembre 1918 - Opéias, 
opérettes à grand spectacle. Tous 
les dimauclH'S. deux grandes représen­
tations, à 3 1/2 h. et à 8 h. - Grand~ 
mise en scène. Ballets 

-«on-
z. i .. or·::•'\.;[ .j 'iHe :ie- N~r"'-c11 ~...t:" 

1111 1û m1 22 a01îl 

:i A ISSAX CES 
Cyrille Maes, rue lle\1 ez. 1 ï, - Paul li oslet, rne 

du Semrnmre, 3 
ill;\RIAGES 

Louis Bresseau, magas1mer, à Jmnbes, et Alice 
Wautelet, ménagère, à Namur, -Alphonse Leam en t, 
chantre, a Nnm111·, et fütr1e The1scn, modiste, à 
Namur. 

DÉCÈS 
Edouard Defaux, époux Rase, G4 ans, rue de l'llô­

p1tal, 1, - ;\larie Ue1ahaul, veU1 e Jan ne, 73 ans, rue 
Patemer, 63; - J ean-Bapl!ste Collm, "euf Hem y, 
66 ans, boulevard du Nord, 3; - Custave Deprez, 
/~{j aos, bouie1 ,1rd d'Herbatle, 43; - Marie Oudenne, 
78 ans, rue J11ppm, 15; - Dre11donnee Bodart, Yeuve 
Allo, 82 ans. rue rlu Pari', 6; - Joseph J:letern11er, 
7 ans, rue Hem·1 B t•s 186; - Cele~t1n fület, 69 ans, 
avenue Prince Alherl, 177; Arthur Dusepul<11re, 
14 ans, rue du Progrès, 6; - Au1ru~1me Henard, 
69 ans, rue de l'Hop1tal, 1; - Jules ;\Jil1cnmps, venf 
illahaux, époux Deguelle, 66 ans, rue de la Clmpeile ï; 
- François Fra1il1ard, 1 an, à I?osses 

PUBUCATIO,\S llE ~lAHl \GES 
.Emest Wnutelet, agent de polire, à Sam t-ScrvP1s, 

et Henee Laboureur, tailleuse, a Namm·; - Adelson 
Destree, JOurnnl1cr, à i\leux, et ,\hce Dcspontrn, ser­
vantP., à \leux: - Lucien T1msonet, cms1111er, à 
Molenbeek-S~1nt-Jran, et Jeanne )Jorsn, tailleuse, a 
Ixelles: - Ge.orges Gnbr1el à Namur, et Henriette 
Chantraine,;, Sa111t-Serva1~ 

-«Ob-

J\.tn•e}aÎ!!l. - S1>01·ts Foot/Jaa/ et co111'l'!'S 
à pied 
La soc1éle « Auvcl.us-Footbnal Club » 111fo1 me lrs 

equ1pes uo Footbaal de la p1·ov111cc de Namur qu'elle 
organ ise sur son ten am, à par tir du 15 septembre, 
un lhamp1011nat de Footbaal dont l'en.1eu sera le 
titre rie cbnmp10n de la prounce de Namur arns1 
que des cour•es à pied (vllesses et foud) pour tous 
coureurs saus cl1st•nct10n rie prov111re 

De très beau~ pr 1x seront al t11bués à rh,lque 
épreuve. 

Nous espérons que lt>s mscriptions seront nom­
breuses; pour plus amples renseignements, s'adres­
ser an ;;ecréla1Iat, Robert Charhn, plac•1 de la Gare, 
Auvel,11s 

~~~~~~""""'~ _,,,.....,.. ...... ,,_ 

THÉATRES. SPECT.~\CLES 
o ET CONCERTS o -

l'IHIUD-P 1 l t\l:E, Pl.1ce de la St.1t1nn 
Mnt111~e à 4 h - o- %1rée il. 7 h. 

Programme cl11 23 au 29 aoul 
Au 11nema · Sous l'Etie1Pte 1111 Sort», gran 1 

d1ame en 4 par lJes, - Sur la Jungf1a11, docum; -
Pail'asse, trng1com P.d1e en 4 parties 

Au music-hall· Reottee de « ~lndame Delval >>, 
chanteuse; - (< 1 a 'J roupe Rardm1 », G~ mnastes. 

poule aux œufs d'or, po111 rnsu11e deven11· 
barman? Pohaw! L'idée e::;t abstmle. 

- Bien. Vons avez pent-êlre 1aison, <lit 
Kil s1p, \ exé, el s1 Gorhy se trompe quelque­
fois, Je ne p1·éte11ds pa:-; êL1·c 111t::nll1blc. 

l\la1s, rn tous cas, qnand J'ai vu -4oreland 
an comptoir de 1 hôtel, 11 po1·ta1t une bague 
en arg~nt à l 111ù1•x de l.1 main d101le 

- L'argent 11 CSL pas le drnmant 
- Xon, cela me proll\rra1l ccpcntlan1 qne 

c est le doq,;l auquel il .1 1 h.1b1l11dc de porter 
une bagnr>. Alors .Je me <lecirtu ,'1 fa11•p des 
reche1·ches dans ::;a chambre 

.Te m'anangrm pou1 ~ cnlrrr en son 
absence, el Je tl'Ouv:11. 

- Le m<l <l'nne Jlimcnt? 
K1ls1p fit nn signe dè tt'te atnrmalif 
- Et voll'C chàlcau dr ca1·tcs s'pc1·oula ... 

1 Je \Oils le <l1sa1s bien, \Olrr idée Na11 ah-
1 sunle, ;\lorelan<l na pas plns commis le cri­

me que m01. D abo1d, il était t1·op l\I'C .. 
- llunvh ! à ce qu'il d1L 
- Oh! on ne se calomme pas par plais11'. 

*JARDIN D'ÉTÉ * 
Itôtel de Hollande 

PLACE DE LA GARE. 3-1 - - - - NAMt.;R 

Tous Ir.~ JOUr~ dr il i 8 hP.lll es, 
CONCE:~T SY'" 'Hü''IQUE 

Tous les s.1mro1s et J11n.111ct.. ', rlP 12 à '2 b J/2 
~ PER ITJ r: ~ C $''CF. '->-r 

Deg11 ',111011 de, TÎ-JE, t. FE CilUCOL.\'l, 
Liil!O;x \l'E:-. et G \'fEA l X.. 651 1 

I Concert -- ROYAL l\1USIC-HALL, -- Cméma. 
(F. Counrov), P lace de la Gare, 21 

Programme du 23 au 29 août 
Au cinéma : « La Tragéd1enqe Thamar » grand 

d1 ame en 4 parties; - Divers films comiqu~s et do­
cumentaires des plus rntéressants 
. Au music-ball . o; Théo Parlon », diseur; - " Les 

\ ork Duo )>, clanseu1 s excentriques 

SELECT 
'"":;;~ 1 .. R@O~'i 

Sc:>, :r-u.e d.e F"er, ::N"a-xn.-u.:r 

Toutes les aprrs-m1d1, à partir de 3 heures, 

THÉ DES FAlUILI~ES 
avec Auditions Musicales 

'Pous les soirs, au premier, ;'\ parta· cle 7 heures 

THÉ MONDAIN . ' 
Attractions - Danses 

Le sameù1 les attractions passent en matinée 
Actuellem&nt le celèbre Professeur James et 

sa partenaire Jenny Fannoy. 

ORCHEST0=~E D 'ËLlTE 
Consommations de tout premier choix Prix modéré~ 

Etablissement mnqiie a. Narnu1· 6554 30 

On denurnde pour lts environs d'An­
denne : 2 serruriers, 6 fo!"gerons, 20 
charpentiers, 20 maçons, 30 mauœuvres. 

S'adresser à la Comrnandantu r. rue 
du Collège 49 à Namur et à Andenne 
rue Brun 50. 706~ 

-;._- .~7 ENOJtË-h;il~ ~l-~•~ie;;--;;;;~~~---enlree 
cochcre , grands ntelicrs crnq galeries cour \ltrée 
superf1c1e totale 380 metres ( ari es, 5 'mmutes irarè 
et centre. Adresse bureau du Journal 6!:163 

EMPLOIS VACANTS 
Bonne situation offerte à Messieu rs hono­

rables et actifs {centres agricoles) Travail 
facile et très rénumérateur Ecrire : Hole· 
mans, 42, aven. Albert Giraud, Schaerbeek. 

6919 10 

PLUS CHER QUE LEUR VALEUR 
Nous rachetons ln plupart des VIEUX LIVRES 

Lilmme Rû'I A. '1, Namur 6762 

Avant de Imre vos a ch.Lis pour matelas demandez 
échar.!tllon FIBfiE DE ROIS STER Il ISE' rn{100 

ChPz "'7". lv.rarcc;c-G é :ra:rd. 
NAMUR. - 5,, rue des Brasseurs - NAMUR 

Co11d1l1ons avantageuses 7062 12 

ViS!Tt;:.Z 
LES 

Nouvelles Galeries 
Dü 6685 

G.RArHJ BAZAR SAINT-1EAN 
ri-1•<;: d~ ! 4cg" et .r::-1.:" -1/J{'H il''~ St~«'"F@.! 

NAMUR 

Vente de C 0 U R R 1 ES autorisée 
Conre<s101H1aire i1011r la Belgique : P. 1 ERLANC, 

boulevard rl'Omalms, i9-8l, N~mt11'. 
Conce<s1onmm e pour 1.1 p1·ov111ce de Namur : 

J. WARRANT, merlu l:'i11c(L1 Plante) 6682 
~-..... 1 e 

fft ESS ·\GER i ES BALAi{ LIÉGE 
Trnnsports par bateaux puur Huy-Andenne-Nnmur­

Clwrlero1-llruxelles-A11vers et re tom . 
Procha111s dép,1r1~ vers 1 Pi orhams départs ve1 s 

Charleroi et Bi uxelles les Huy et L1ege les 8 13 18 
10, 15.25,et30aoûl,sauf 23 et 28 nout s;uf'1m~ 
imprévu prévu. ' 6830 

NU!UH, BOl:LEVAIU AD AQUMJ, 3 - ,..........,. - - ... _ ,_ - -

Mess eurs les Bourgmestres 
Afin de favon~e1 les rav1t~11Jements communaux. 

vous pome;r, arn1r tous p1 odmts alimentaires des plus 
raresa1ns1 qne bros•es, s<1von, cigares, cigarettes etc. 

La rnarcli-rnd1se n'est paynhle qu'aprè~ disl11but10nr; 
aux habitants. 6827 
Avenue de HPlgrat!e~ 7 (prèa la Banque) 

_C il Werenne-Rappaz 
:r-u.e cl..'Ul. F"'on.t, ~RXll.'2:r 

Qu111r.11lle11es, Enmllage, etc Holm1et~ autor1çés. 
CLOUS POUR BŒUFS qualité exra . 7008 

CO 'IDITIO~S TRÈS A YANTAGEUSES 

Hollandia 
remplace le café et la chicorée 

Produit analysé par àl A. Dupont-Pamart, direc­
teur du L1horato1re méd11 al de Bruxellcts, reconnu 
snm et 1110Jfe11sII, rlonc recommnndable à tout point 

On demande des représentants partout 

MAISON HOLLANDAISE 
GHOS 30, n1e Saint-Nicolas, JO DETAIL 

L>:i.cti.ora.:n.a:i.:r I. a-P<>~sse 

achète plus cher que leur valenr 
S'adresser Lilirall'le fiO;\lAN, à i'lamur. 6551 

- C'était <le peu cl'1mportancc ponr lui, cL 
cela <letournmt des sonp~ons brnn anlrcment 
j,1;raves qu'un peu 1l'fo!abonssure sur sa 1 ép11-
tàt1011 de gentl<'man, 1·éphqna froidement 
K1lnp. 

l\forel::md n'était pas so11l ce soir-là, J'en 
suis certain. Il l'a dit po11r 6chappe1 à des 
questions e111barrassanles Slll' ses faits et ges· 
tes, sm· ses mouH~menls cette nmt-là Sovez 
cerla111 q11'1I l'n sait plns long qu li ne vent 
l'avouer. 

- Eh bien ! s01t. .l\Ims comment cornptez­
vo11s nr1·1Yc1· :1 d<'Conn11· la vc1·1ié2 

- Je commencrr,11 p.ir 1 eche1 cher le pa­
letot. 

- 'h! alol's vons pensez qu'il l'a caché 
qnelq11e part? 

- J en t;111s conv:11nc11 \f.1 1ltéorie esl 
celle-ci quand v orclanù r~l dcsce11d11 <1 11 
cab, :1 Po" 1 ·li st1'<'PI 

l\1ais il n'en est pas descendu. 

(A suivre ) 


